
131

mais je n'en suis as-sûr. Richard Stewart n'avait pas été longtemps dalîs la
maison quand il dit cela.

John Hagan, de St. Sylvestre, cultivateur.
Richard Stewart a dit dans sa maison, le dimanche qui suivit la mort de

Corrigan,' qu'il espérait encore que la corde allongerait leur cou, et qu'il y con-t
tribuerait, si cela était en son pouvoir.

[Transquestionné.]
Stewart uï'a nommé personne; je ne saurais dire à qui il fit allusion. Il

était environ onze heures, midi ou une heure. Je les vis préparer le diner.
Patrick Donaghue, James Monaghan, Patrick Barrett et James Wade, étaient
présents, ainsi que M. Stewart, père, et quelques femmes. Je n'ai ýas enten-
du M. Stewart, père, faire des remarques sur cela. Nous sommes sortis de la
maison peu de temps après cela. (Ici Richard Stewart, un témoin, entra en
cour, et John Hagan dit que c'est le Richard Stewart dont il a parlé.)

John Kelly, de St. Nicholas, cultivateur.
J'étais à la porte de l'église de St. Nicholas deux dimanches après le jour

de Noel. John Monaghan y était aussi. Monaghan et moi étions ensemble.
Jean Baptiste N9pper nous passa. John Monaghan lui demanda s'il avait juré
contre son frère, c'est-à-dire Patrick Monaglan, l'un des prisonniers à la barre.
Nopper dit-non, en ajoutant, fais-moi venir en cour et je déchargerai ton frère.
John Monaghan répondit-très bien, et nous continuâmes tous deux notre che-
min. Monaghan p'usa pas de menace contre Nopper.

[Transquestionné par le Solliciteur-Général.]
J'ai été aiguilleur sur le chemin de fer de Richmond, station Craig. Il y

avait des-canadiens français et des gens de la mère-patrie. Je suis frère du pri-
sonnier Kelly.

[Témoins appelés par le Solliciteur-Général.]
Mary McKece, épouse de Richard Stewart.
Je réside avec mon beau-père John Stewart. J'ai vu Patrick Donaghue,

je le connaissais sous le nom de Yankcee Pat. Je ne connais pas John Hagan de
St. Paul. Je me rappelle avoir vu cinq hommes chez Stewart, le dimanche qui
suivit la mort de Corrigan, entre onze heures et deux heures. Pendant que j'é-
tais là la conversation ne roulait que sur l'achat d'un cheval. Patrick Dona-
ghue, Montgommery, et quatre autre que je ne connais point, étaient présents
pendant que l'on parlait du cheval. On ne parlait nullement de Corrigan.
Ces hommes ne restèrent pas plus de trois quarts d'heure après mon arrivée.
La conversation au sujet du cheval ne dura pas longtemps. Toutes ces per-
sonnes sortirent ensemble.

Join Stewcart, deeSt. Sylvestre, tisserand.
Je copnais le témoin Patrick Donaghue. J'ai vu Robèrt 'Corrigan une

fois. Patrick Donagl.ue et trois7 autres que je ne connaissais pas, vinrent chez
moih le vendredi, je crois,; c'était avant l'enterrement de Corrigan. C'était la
première fois que ces personnes venaient dans ma maison avec Patrick Dona-
ghue. Ils restèrent environ ne demiheure. Je ne me rappelle pas que quel-

u',un ait fait des remarques sur le meurtre de Corrigan. Pendant qu'ils étaient
<ans nia maison, Donaghue dit, qu'il était malheureux qu'une chose semblable
fuit arrivée entre voisins dans leur endroit; il parlait des coups qu'e Corrigan


